
 

 

Il aime les gens 
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1/ La rue, des gosses, en misère, en errance 
Et lui, sa Foi, son Espérance 
Un toit et un foyer, pour leur offrir un peu d’enfance 
Et l'école, pour chacune, comme une chance 
 

R/ Mettre mes pas dans les siens 
Aimer fort, chaque matin 
Edouard, il aime, il aime les gens, 
Mettre mes pas dans les tiens 
Oh Seigneur, prends moi la main 
Que j’aime, que j’aime, que j’aime les gens 
Edouard, il aime, il aime les gens 
 

2/ Des filles, perdues, abîmées par les hommes 
Et lui, sa foi tel un sérum 
Portées par le silence, la prière et la liberté 
Avec lui, elles retissent leur dignité 
 

R/  
 

3/ Du vent, du sable et des saisons moqueuses 
Et lui, sa foi, tête chercheuse 
A coup d’innovations, la vie progresse entre les pins, 
D’un désert, il fait naître un grand jardin 
 

R/ Mettre mes pas dans les siens 
Aimer fort, chaque matin 
Edouard, il aime, il aime les gens, 
Mettre mes pas dans les tiens 
Oh Seigneur, prends moi la main 
Que j’aime, que j’aime, que j’aime les gens 
Edouard, il aime, il aime les gens, 
 

Tous, tous les gens... 
Les tordus, les foutus, les fourbus, les moulus, les rebuts, les déchus... 
Les fêlés, cabossés, amochés, abimés, prostitués, délaissés, déclassés... 
Edouard, il aime, il aime les gens 
Edouard, il aime, il aime les gens 
 

4/ Elles donnent leur vie pour les femmes et les hommes 
Par elles, sa foi, sa joie rayonne 
Vivre avec les plus pauvres, un avant goût du grand Royaume  
Dans les mains de Marie elles s’abandonnent 
 

R/ 


